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    Les sociétés  

 

    Il est impossible dans le cadre de cette étude de traiter de manière conséquente 

et objective des sociétés. Pour la simple raison qu’au cours des siècles elles furent 

innombrables. En posant le chiffre de 200 à 300  nous ne serions sans doute pas 

loin de la réalité.   

    Du temps de LL.EE., impossible de lancer un groupement quelconque sans leur 

autorisation. On se fendait alors en courbettes pour que Leurs Excellences 

daignent jeter un regard compatissant sur un projet qui ne viserait d’ailleurs jamais 

que quatre genres de société :  

- Société à but social comme bourse des pauvres  

- Société de tir  

- Société de chant  

- Société de jeunesse  

    Pour ce qui est de tout groupement à vocation politique, ou de simples réunions 

pour discuter ne serait-ce que de la vie ordinaire, impossible !  

    Nombre de ces sociétés devaient poursuivre leurs activités au XIXe siècle, le 

départ des Bernois ne changeant pas grand-chose à leurs statuts.  

    Mais bien d’autres allaient voir le jour, politiques – enfin ! – philanthropiques, 

d’utilité publique, de chant, de tir, encore et toujours, et puis bientôt de sport.  

    La plus ancienne de toutes ces sociétés fut sans doute la Confrérie du Lieu. 

Auguste Piguet a pu déterminer qu’elle était antérieure à l’arrivée des Bernois, 

donc qu’elle fut créée à l’époque catholique de notre histoire. Elle eut un rôle 

important à jouer dans l’aide aux nécessiteux. Dès la fin du XVIIe siècle, elle dut 

vivre en parallèle avec la Bourse des Pauvres de la commune du Lieu.  

    La plus ancienne société de tir fut l’abbaye des fusiliers du Chenit créée en 

1661. D’autres et nombreuses sociétés de tir dans la même commune ou tout 

autour de la Vallée furent établies par la suite. Si l’on parlait d’une trentaine de 

société de ce type, on ne serait pas loin de la réalité.   

    Une autre  sorte de société, les Trompettes du Chenit, intervint au début du 

XVIIIe siècle. C’est là sans doute le premier groupement de ce type. Quant à une 

vraie société de musique, de chant en particulier, il faut attendre 1780 pour voir 

se créer la Société du Chant Sacré du Sentier. Elle devait poursuivre ses activités 

jusque dans le dernier quart du XXe siècle.  

    Tout autant nombreuses furent les sociétés de chant ou de musique, avec la 

Chorale du Brassus créée en 1849, celle de l’Orient en 1881, et deux musique de 

cuivre, la Jurassienne du Sentier et l’Instrumentale du Brassus.  

    Parmi les sociétés de sport, à égalité avec ces deux premiers genres, citons la 

Société de gymnastique du Sentier fondée en 1863. Dès lors tous les villages de 

la Vallée ou presque devaient se doter d’une société de ce type, bientôt toutes 

affiliées à la Société fédérale de gymnastique.  

    Le Club de patineurs intervint dès la fin du XIXe siècle, tandis que le Club des 

skieurs voit le jour au début du XXe siècle déjà. Chaque village ou presque aura 
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son ski-club : Ski-Club Le Brassus – SCOS – Ski-club du Lieu – Ski-club des 

Charbonnières – Le Pont n’aura par contre jamais de ski-club mais un Sporting-

Club ! – Ski-club de L’Abbaye – Ski-Club des Bioux. Un ski-club Vallée de Joux 

offre désormais des possibilités à toutes celles ou tous ceux qui voudraient 

envisager le ski de compétition.  

    Bref, la création et la vie de société est une manie extrêmement développée à 

la Vallée. A ce sujet Auguste Pouvait dire (Folklore B, 1999, p. 5) :  

 

    Le foisonnement des sociétés caractérise notre époque. Qui ne fait pas partie 

d’au moins une demi-douzaine d’entre elles ?  

    Les unes se contentent de réclamer de vous une cotisation. Passe ! D’autres en 

veulent à vos loisirs, chose gravissime. Adieu, vie de famille ! Plus de bricolage 

ni de lecture à domicile ! Seules la ou les sociétés comptent. Et dire que certains 

malheureux se complaisent à cet esclavage devenu pour eux une seconde nature !  

     

    On retrouvera la plupart de ces sociétés décrites en leurs activités et en leur 

histoire sur le site : histoirevalleedejoux.ch  Nul besoin en conséquence de trop 

nous étendre  sur cette extraordinaire variété de groupements de tous genres.  

    Enfin pour le sport, disons que le Centre sportif du Sentier permet de s’adonner 

à toutes sortes d’activités sportives. Ce centre, financé par les trois communes de 

la Vallée, est devenu un incontournable de tous nos bâtiments publics. 
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    Quelques photos  

 

 
 

André Charlet, directeur de la Chorale du Brassus pendant de nombreuses décennies. 
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Gymnastique du Sentier. 
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     Ne jamais oublier les sociétés économiques, avec pour exemple :  

     

- Société de laiterie ou de fromagerie  

- Syndicat agricole et d’élevage  

- Société des regains  

- Syndicat d’alpage  

- Société électrique  

- Société Pont-Brassus  

- AVJ  

- Société des glacières  

- Sociétés diverses d’exploitation de tourbe  

- Etc…  

     

    On parlait précédemment de 200 à 300 sociétés. Toutes sociétés comprises, on 

serait sans doute plus proche de 500 voir plus. Recensement vraiment difficile 

voire impossible à faire.  

    Voir aussi sur les sociétés anciennes, Auguste Piguet, La vie quotidienne et les 

coutumes d’autrefois à la Vallée de Joux, Monographie folklorique, cahier B, 

Editions Le Pèlerinj1999.  

 

 

 
 

Drapeau de l’Abbaye des Rochat des Charbonnières.  
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    A propos de sociétés, consulter l’ouvrage Les Rochat, de la famille comtoise à 

la tribu vaudoise, Infolio 2022. Consulter en particulier de Gilbert Marion : 

Abbayes, bouses et fondations : les Rochat, du maniement des armes à l’entraide 

familiale.  
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    Le ski a à sa disposition pour l’alpin trois téléskis, L’Abbaye, L’Orient et le 

Brassus.  

    Pour le ski de fond, les centres nordiques suivants :  

    Mollendruz  

    Risoud,  

    Grandes Roches  

    Marchairuz.  

    Plus des pistes tracées au niveau de la Vallée, comme au bord oriental du lac 

de Joux.  

    Il n’y a donc que l’embarras du choix. Des dizaines de km de piste 

soigneusement entretenues dès que la neige est en suffisance. Les pistes du 

Marchairuz, les plus élevées, restent naturellement praticables le plus longtemps 

en fin d’hiver. Le site est splendide.  

 

 
 

Des pistes fort alléchantes !  
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Pénétrer les mystères du Risoud 

Ou aller à la rencontre du loup,  

Cela vaut vraiment le coup !  
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La diversité des sports se découvre au Centre sportif.  
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FAVJ du 5 juillet 1900.  

 

    L’incroyable profusion des sociétés se révélait déjà au début du XXe siècle, 

ou à la toute fin du XIXe pour être exact.  
 

 


